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TOUTNIMESespère
UNEXPLOIT

De notrecorrespondant
NIMES, — HNy à quelque vingt­quatre ans, à l'aurore du

professionnalisme, les dirigeants de Nîmes — alors SportingClub Nimois — voulurent frapper un grand coup.
Ils pensèrent à monter une équipe comme on monte uncartel de corrida ou une grande affiche d’opéra. Avec desgrands noms, dés noms immenses. Ainsi voulurent­ils enga­ger deux illustres footballeurs écossais, le centre­avant Hugh

Gallacher et le célèbre ailier de Chelsea, A’ec Jackson. Nimes
écrivait­on, sera sera la Rome française, la Madrid française,ls Chelsea français.

Pour des’ raisons qui relèvent du roman ce double trans­fert ne se fit pas. Du moins, deux noms illustres remplacèrentles deux Ecossais, deux autres Ecossais, internationaux aussi,
Andy Wilson et Alec. Cheyne, sans doute les deux plus grands
footballeurs britanniques qui aient jamais opéré en France
et à leur poste, difficilement égalables.

L’agréable climat de Nîmes ne leur fut pas des plus béné­fiques, en sorte qu’ils laisèrent à la fois aux spectateurs lan­
guedcciens l'image la plus vive et le désenchantement le plusdolent.

Il n’importe. Par ces deux footballeurs exceptionnels, com­me quelques mcis après par le célèbre Tchèque Silny. lesNi­
mois evaient appris l'alphabet du spectateur de talent.

Il y avait donc à Nimes un passé à retrouver, un avenirà refaire, bref une renaissance à espérer.
Un public ardent, connaisseur et sevré.
Il fallait embraver.
Les dirige>nts nimois eurent au bon moment un trait degénie récompensé de quelques coups de chance. Un entrai­

neur méridional en rupture de contrat, un demi­aile qui allait
devenir un grand capitaine, un avant­centre gaucher pesant
sur le jeu, un cosaque tombé pour rien du ciel d’Angleterw,

RogezChabaud.Suite en deuxièmepage,
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GARE H NIMES,
“Le visiteur duJour de l’An ”ANVATECORELERETEHEREOHENNN

1956 ramène au stade munici­
pal de Reims une équipe rémoise
qui ne s’y est pas produite depuis
le 4 décembre et dont il est in­téressant de rappeler rapidement
les tribulations depuis sa derniè­re apparition ici.Après le match joué contre
Troyes, les champions de France
filèrent en Espagne participer au
tournoi de Séville, jouant contre
Norrkopping le 7, contre Séville
le 8. La 11, ils étaient à Metz.On
les retrouvait trois jours plus tardà Paris devant les Hongrois de
Voros­Lobogo, et le 18 ils jouaientà Lyon. Pour Kopa, Glowacki,
Bliard, Penverne et Jonquet, c’é­tait ensuite Belgique­France à
Bruxelles puis pour toute l’équi­
pe, le second match contre Voros­
Lobagn disputé mercredi àBuda­st.Tue de matches joués, que de
kilomètres parcourus à travers

Critiqué à Bruxelles... LéonGlo­
wacki a réussi le premier but àBudapest

Tout ce qui concerne L'HABILLEMENT pour HOMMES, DAMES,ENFANTS
GRANDSMAGASINSA SAINT­JACQUES
47 et 55 à 59, rue de Vesle ­

LucienPERPERE
ENT DES SUPPORTERS DU STADE DE REIMS

NUMÉRO SPÉCIAL
50 Francs
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maings !… Quelle fin d’année
mouvementée pour l’équipe d’Al­bert Batteux, pour les internatio­
naux en particulier !…
Et l’on n’a même pas le temps

de s’attarder sur le passé. Unpeu
laissé à l’écart, le championnat re­prend ses droits en même temps
que commence l’année nouvelle. Iljette Nimes en travers de la routedes Rémois au moment où ceur­ci pourraient très bienmanifesterle besoin de souffler un peu.
Voici donc le Stade deReimsen vrésence des Nîimois, pour sarentrée au stade Auguste­Delau­ne. C’est, pour Jonquet et ses ca­| marades, une rencontre difficile.

après tant d’autres.
Car Nimes, très mal placé auclassement, va lutter pour sonexistence et livrer, avec une équi­pe reposée, un véritable match deCoupe.
Elle est mal classée, la forma­tion de Kader Firoud, mais elleà tout de même des « arguments».sa défense, assurée par le quatuorDakoski, Fornetti, Golinski,Cam­po, à fait ses preuves depuis long­temps. Le demi­aile Laffont astun très Lon joueur. Et Nîmes amaintenant, en Akesbi, unbuteurde premier ordre, qui a déjà mar­

REIMS

qué onze buts cette saison, undeplus que notre Bliard dont l’eft­ficacité n’a mas à être vantée.A Reims, les Nimois auront en­core un autre atout en main :le dénommé Abdesselem, qui figu­re sur la liste des avants­centreconnaissant l’art et la manièrederendre la vie insupportable aupourtant flegmatique Jonquet.
Vous voyez que les arguments

NIMOIS ne sont pas négligeables etPaz
valaient la peine d’être exposés.Pour y répliquer, il faudra queReims ait à sa di ition l’es­sentiel de ses ressources. En sera­t­il ainsi?
Plus on y réfléchit et mieux seprécisent les difficultés que ren­contreront les Rémois en ce. ferjanvier.
Pour terminer cependant surune note optimiste, soulignons queNimes n’a réussi à décrocher qu'unpoint à la faveur des dix matchesjoués par les Gardois sur terrainadverse. Cette constatation peut

QUALITÉPRIX



—‘““Allez­Reims” vous sou
‘une bonne année 1956.x

INSI, une année nouvelle vient de s’écouler, dont le matchde Nimes tourne lapage.
Année glorieuse encore puisque marquée par un titre natio­nal, une brillante figuration en Coupe Latine et tant d’autres satis­factions.

Non en vérité, il est facile et agréable de mener parallèlementà um club comme le Stade de Reims, un club de supporters. Et le
Comité d’Allez Reims ne s’y trompepas.

Aussi, en ce premier de l’an et pour sacrifier à une attachanteeoutume, allons nous présenter nos vœux aux dirigeants, à l’entrai­meur, aux joueurs.
C’est motre vice­président Léon Burette qui a été chargé decette agréable msssion et que le jeune dessinateur Grap l’a repré.senté avee sa carte de visite portant les souhaits : Bonne année,heureuse année, année victorituse.
Bt tout ceci ne se traduit­il pas dans une seule et même formule:« Une année comme d’habitude… »
WN ne touche plus que le sentiment de la sympathie am­biante. Ce que nous nous sommes toujours efforcés de fairejusqu'à présent, c’est créer ce climat amical autour du Stadedé Reims. Avec l’appui efficace de notre journal, nos déplacements,par nos rapports avec les autres organisations de supporters, l’aideque nous arportons aux amateurs, l’organisation de différentes manifestations cen:mecontribué.notre « Nuit du Football », nous pensons yavoir
Neus poursuivrons cet effort en l’intensifiant en 1956, soutenuspar l’idée que notre act'on aide dans une petite mesure, vossuccès.

« ALLEZ REIMS »
Les mots croisésdu nouvel An...

lire souvent demain lorqu'an purlera d'un attaquantHorizontaiement
1. « Allez­Reims » l'encouragera rémois i

NUCEOECEETETTRECECOERERCLOCELELICCUONECEELEOOOEUOCEIUUILEE

cette année, 2 Le maich d’aujour­ C'est nous, Connu rsctciré sonCham:d'hui n’en est plus. 4. Initiale au pagne et, pour autre « hose,C’est
crocodiie du jour de l’an ; Cet an ©UX (aujourd'hui). 8. 14Décembrele sera ; L'autre initiale. 5, On y 9. Anagramme de ce que tu fais
trouve des ballons, mais que n'y avec « Allez­Reims »,trouve­t­on pas ? 6. Phonétique Verticalementment, c'est obscur, remis dans l’or­ raudo estime que l'arbitredre, c’est brillant ; Souhaitons le a eg fee tait, . NSéville.

Re ms en aurait tenu le rôle ! 3,Al'endroit, c’est un club puni, à
l'envers, c'est un club récompensé,4 C’est un international hon­
grois.. qui joua en France ; Pho
nétiquement, responsalde officielde nos sélections. 5, Phonétique­
ment : identique ; Anagramme du
danger du jour. 6. Précède souvent
le 7 horizontal pour vous plaire
C’est sur ses bords que Reims n
battu le R.C. Strasbourg. 7, C'est la
fin de notre club ! \nagrammede l'amateur de janvier, c’est ac­
tuellement celle des victoires
Anagramme : les os en souffrent
parfois, Mauvais souvenir en Cou,pe. 10, Quand Allez­Reims » se
déchaîne vocalement, 1! en fran­chit le double ! 11. La France
tombée dessus à Bruxelles,

Solution en page 11)
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Image inédite du dernier match joué à Reims
(Reims­Troyes) : le demi troyen FERRAD déga­
ge son camp de la tête sous l'œil attentif deson arrière central AUCOURT. A gauche,GLOVACKI (Photo et clicpéUnion)

==
Rogez Chabaud
nous a éczit….

JOUT NIMES ESPERE...
(suite de la premièrepage)

un nourrisson alsacien vaguementvitables erreurs impitoyables auxlaissé pour compte à laMeinau,pauvres ont peu à peu transfor­un Hollandais roux autant mé cetie distribution éclatante enque pénétrant. ors eut lieu le troupe honnête condamnée àmiracle nimois, jouer devant des spectateurs à lam°moire enchantée, La crise viti.cole et l’usure font le reste.Drame po.gnant. Cette équipeNîmes aurait pu la même annéegagner invaineu le championnatde division II et la Coupe. Il nefut donné qu'à son rival alésiende le battre, à l'issue d’uncombatdouteux qui eut un énorme reten­
tissement et qui passera sous peudans la légende.
Un autre coup de chance fut

l’année suivante le transfert d'UI­jaki qui éclata littéralement sousla tutelle de Pibarot et l’arrivéeau poste d'arrière droit de For­netti, un des graçons les plus cor­
rects, les plus intelligents, les plus
sûrs qu’on ait rencontrés sur unterrain de jeu. Le finBrésilien
Constantino vint apporter dans cet
ensemble fort comme lesCévennes
ardent comme la Camargue, délié
comme trois toreros andalous, une

Les surnoms ont souvent origi­ne curieuse. Parfois ils sont nésd'un aspect physique, parfois d’unsouvenir qui a marqué l'intéressé.
Comme il arrive que l’on ne sacheplus exaétement comment ilsontété attribués…
Nos joueurs n’ont pas échappéà cette amusante manie et plu­

sieurs d’entre eux ont reçu desap­note de joliesse et d'inspiration. pellations à l’origine plus oumoinsGne de ‘coluré. co fau pour contrôlable. Nous allons, en vous: les révélant, ju votre perspica­cette équipe ! Et elle le méritat. cité ee dirai casAujourd'hui_les. cœurs battent
mais c'êst d'inquiétude. Qui pensez­vous que ces surnoms
Car Nimes n’avait pas le choix. | puissent désigner :Il lui fallait être Reims ou périr.

PITCHE :Sa position excentrée, une con­ à è
ception financière très orthodoxe GABTAN 5 esqui fit choisir à ses dirigeants GRAND­PERE : =l'équilibre budgétaire contre l'ex­ 2 :pansion, l'immobilisme qui laissa BAT} LING :vieillir toute l'équipe, et ces iné­ LEBOHEMIEN

ne veut pas mourir. Elle se bat­
tra à Reims non sans soucis cer­tes, mais sans peur. Et sansdoute dira­t­on « Cette équipe
mérite mieux que son classement».On compte à Nimes sur un
grand exploit pour regagner tropde points perdus.

À qui sont­ils donc
tous ces surnoms?

LA COUENNE :
L’ESCARGOT :
LA BOUEE :

LACIGOGNE
LECHEVAL

Pour vous aider, indiquons que
ces surnoms concernent les joueurs
suivants et par ordre alphabéti­
que :
Bliard, Cicci, Giraudo, Jonquet,

Jonquet, Leblond, Penverne, Siat­
ka, Templin, Zimny.
Inscrivez vos réponses et jugez

les en page 11.
1 point :
3 points :supporter débutant.supporter de 1° classe.
5 points : supporter d'élite.
8 points : supporter de choc.
10 points vous êtes ou un

joueur, ou un dirigeant, ou unami.Spoclifs...
QUOTIDIEN D'INFORMATION ISSU DE LARESISTANCEGRAN

Lisez



| 2 me mas ne De as a D a 0e pare me
ouis Tanguy vous présente ici…

E numérod’Allez­Reims
est le centième,Nous
avons voulu fêter l’évè­

EZnement en sorlant un « numéroZ
spécial », par le nombre desZ
pages et par l'alluregénérale
Avec de nombreux amise
supporters nous avons ainsi eu

=l'occasion d'évaïuer la viede
Enotre journal, au/ow's'hui soti­
mentassurée,

Sratentiin

Finn

Et naturellement, nous avon
essayé de déterminer les rai

de son succès. M.Hen
ZGermain, président duStad
Zde Reims, a exprimé sonpoin
=de vue à ce sujet. Selon lui,=
Ec’est l’unanimité qui s’est faite €
Esur notre journal qui luivautZ
Esa géussite. Voicid’ailleursla déclaration qu’il a bienvou­
Els nous faire :

æ[=]3æ

peu
*LES

SUOESEHRTHONHINTENEUNT«À l’occasion de votre cen­=
ième parution, je suisheureuxZ

vous présenter mes félici­=
pions et ma satisfaction, Je
sais que de nombreux jour­Z
naux sporlifs ont uneexisten­
ce précaire, « Allez­Reims»
can prix d’une amélioration in­=
Ecessante dans tous les domai­
Znes parait avoir raffermi sapo­
Esition. Il nous assure uneparu­
Stion régulière, un journalvi­
Evant,pétillant…
EL

M

Conservant son indépendan­
z mais mesuré dans ses inter­
entions, toujours à la recher­
che de nouveaux sujetsd’ac­
tualité, défendant toujours le
point de vue Stadiste, jecrois
que la vraie raison de sonsuc­=
cès réside dans le faitqu’il
donne satisfaction à tous el
accroît ainsi, de tous lescotés,
ses avantages.
« Allez ­ Reims » a faitZ

l’unanimité. Je l’en félicite el
comme sa centième parution=
cuïncide avec ce premier jan­
vier, je lui souhaite unebonne
année, suivie denombreusesautres.

“ste

“Ve

V665

585
se

”
Yoenti Getmain.
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LEBLOND, pur produit champe
nois, jssu des amateurs.
A la fin de la saison 1954­1955,

M. Morel, président de la sectionamateur s'exclama &« Au Stade
de Reims on ne peut suivre lessentiers battus. Pour la saison
prochaine nous allons donner une
chance aux jeunes, nous allonscréer une équipe expérimentale etla lancer avec tout son enthousias­
me dans le championnat de Fran­ce».
L'idée était séduisante, mais no­tre club savait depuis longtemps

combien rude était la compétitiondans ce Groupe Nord, et combien
délicats allaient être lespremiers
pas d’une équipe « tendre » parmi
des concurrents ardents et volon­taires.
Le Comité amateur n’en suivit

pas moins unanimement son pre­
sident dans l'aventure. La 'conclu­
sion de M. Morel ne pouvait d’ail­
leurs qu’enlever les suffrages deshésitants : « S'il y @ une innova­
tion dans le football amateur, ‘
faut qu’elle vienne du Stade de

Nimes, à 12 h. 45, lesamateurs
du Stade joueront en champion­
nat contreSedan.
Voici comment sera

sée l’équipe rémoise :
Dantheny (1), Gavron

Schollammer (3), Baraito (4),
Pérou (5), Davanne (6),Moreau
(7), Mauget (8), Gouttes (9), La­
martine (10), Jacques (11).
Actuellement, le Stade est 1°"

du Groupe Nord avée 17points,
devant le Stade Français (16
points), Lille, Sedan et Saint­
Maur (14points).
Au match aller Sedan el

Reims avaisnt fail mateh nul :1­1.

compo­(2),

Les matches
du jour

p575 na do Ben sets
Armentières ,. Maubeuge ...…..
Montmorency “Lille ........….
St­Maur tas­fas AE nie tre sue
2005 5 La Biette .....LE Re re St. Français ..

Reims, un Stade de Reims quelon trouve toujours à la pointedu bon combat ».
C’est ainsi que, le 4 septembre

l'équipe amateur aborda le cham­
pionnat : un succès sur LaBiet­
te et le Stade (comme par tradi­
tion) prenait la tête duGroupe
Nord. Ce n’était pas un accident,
car, à la fin des matches­aller (on­
zième journée de compétition) no­
tre équipe était toujours au com­
mandement ayant marqué 20butset n’en ayant concédé que 8 (meil­
leure défense du GrouveNord).
A mi­course du c pion­at, l’ex­

périence est. déjà concluante et
sans savoir ce que l'avenir réserve,
il faut bien convenir que l’innova­
tion méritait d’être tentée : les
jeunes Dantheny, Gebhardt, Da­
vanne, Moreau, Gouttes, Galandon,
Lamartine ont tenu leurs promes­
ses ; les Schollhammer, Jacques,
Mauget, André Batteux,Baratto,
Marchal Jardelle ont confirmé leur
valeur ; les Gavron, Pérou ont ap­
porté à l'ensemble les ressources de
leur « métier », sous là directionde l’entraîneur Pierre Batteux.
Tout cela, bien fondu, fait un

leader du groupe Nord ; uneéquipe

dont la valeur s’est aussi pleine­
ment exprimée devant les profes­
sionnels d’Alès et du C.A.Paris.
La création d'une équipe expéri­

mentale a modifié à tous les de­
grés la structure de la section
amateur. L'équipe 1B, promue en
Division d'Honneur, ne s’en est
pas moins comportée trèshonora­blement.
Les « poulains » de Claudé, bienque constituant une équipe mou­

vante par suite de l'incorporation
occasionnelle de joueurs dans l’é­
quipe supérieure, a fort bien te­74 La seconde place détenue dans

reuve régionale l’atteste et l'é­ne possède une des lignes d'’a­
vers des plus efficaces (31 buts er
11 matches). Somme toute on sent
que derrière l’équipe 1, des élé­
ments sont prêts à assurer la re­
lève. Le Stade a des réserves, c’est
line garantie pour l’avenir.
Si lon Considère la situation

dans les formations juniors et ca­dets, on constate, ici aussi, que
l'élan général de la section y estsensible.
Les juniors chers à Chatelot sonten tête du championnat de la

Marne et, pour n’être pas en res­

te, les ‘cadets de Buridant oceu­pent le même poste dans !a com­
pétition départementale.
Enfin, on trouve la multitudede minimes que le Père Colau, ai­dé de Claude Prodocimi, éduque,

dirige, confronte avec un dévoue­ment sans égal et qui ont trouvéune place dans une rubrique heb­domadaire de notre confrère
« L'Union ».
Ce bilan de fin d'année n'’est­iipas, au plus haut point satisfai­sant ? Ne méritait­il pas d’être

exposé au public qui aime le foot­ .ball et qui aime savoir de quoi
demain sera fait ?
Eh ! bien, voilà dans cette sec­tion vivante, les « espoirs » sont

mis en nourrice, on surveille leur
épanouissement, on espère les voirun jour prendre place dans l’équi­pe professionnelle car c’est là
l'ambition de tous ceux qui sui­vent la progression des joueurs.Ah ! pouvoir dire d’un footballeur
devenu vedette « Celui­là a été
1...né chez nous ! » c’est la fiertéde tous ceux qui œuvrent dans
l’omore pour le plus grand renomdu Stade.

tous les Amateurs

Avec le “pacadis”

du Stade

Deux joueurs amateurs, BLIARDet PROSDOCIMI, viennent de par.
ticiper à la réalisation d'unbut
avec l'équipe « pro ». BLIARD est
devenu par la suite meilleur bu­teur national et PROSDOCIMI
s'occupe maintenant des tout jeu­
nes du club.

pouz cadze…
Le Père Noël est passé (en avance)
pour les boulistes du centre des Mesneux
La performance bouliste des jeu­

nes du Centre des Mesneux,dont
nous avons parlé en son temps, a
eu son épilogue le 17décembre.
Un épilogue charmant et qu’il
nous plait de retracer ici, d’abord
parce qu’il s'est déroulé dans le
cadre de la section bouliste du Sta­
de de Reims, ensuite parce quede
nombreux liens sportifs et de sym­
pathie nous attachent à cemagni­
fique Centre desMesieux.
Dans sa forme officielle, l’évè­

nement se situe ainsi : remise de
plaquettes gravées aux jeunesayant
brillamment participé aux cham­
pionats de France le 19 août àPa­rs, remis, de médailles auxdemi­
finalistes des championnats de la
Marne (ces récompenses offertes
personnellement par M.Buricand
Président de la Section du Stade
de Reims), remise d’un cadeau au
moniteur, M. MarcelRim:aud.
Dans sa forme privée, la petite

cérémonie a eu un aspect plein de

fraicheur et par un certain coté
émouvante. La magmitique tenue
de ces jeunes, auxquels M, Pel­
thier se dévous inlassxblement
étant réconfortante. A quelques
jours de Noël, la séance qui se te­
nait au. Paradis de la Soie revé­
tait l'air de cette touchante fête de
fin d’année que M. Buricand ren­
força” en offrant au centre une
somme de 10.000 francs pour ache­
ter des boules qui feront bien des
heureux !
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Spécialiste du beau portrait |
62, avenue de Laon ­ Tél. 59­32
18ÿ, avenue de Laon ­ Tél. 64­56
7, Cours Langiet ­ Tél. 48­54
REPORTAGE ADOMICILE

A cinq minutes duStade
LELIDORESTAURANT

171, rue deVesleREIMS
LeRendez­vous
desEquipes

egontlerce/HORLOGERIEorfèvrerieCOMPTOIR
FACE PALAIS DEJUSTICE

LION DEBELFORT
Marcel CHAPPAT
37, Place d'Erlon
— Téléphone 48­17.—
SALLES DE RÉUNIONS
RÉSULTATS SPORTIFS

Chef de cuisine :
MarcelDUMAIGNE

64, Place d'Erlon ­REIMS
Téléphone 55.79

SALLES PRIVEES
POIK REPAS DEGROUPE
L'entrée est pluspetiteque sa renommée

BAGÂATELLES
I yavait devant le Parc des Princes, ce 14 décembre, pour

assister à Reims ­ Voros Lobogo, beaucoup de monde Et parmi
cette foule impatiente, de nombreuses personnes en quêted’unbon billet.

Or, il se trouva qu’un Rémois, dont l’ami avait fait faux
bond, se trouva posséder un ticket inutilisé pour une excel­len:e place.

Dès quon l’apprit, la surenchère s’engagea d'elle­même
500, 800, 1.000, 1.500... 2.000 francs ! Or notre ami ne se dé­
cidait pas, I venait d’apercevoir un jeune étudiant dont la
mise et l’attitude disaient éloquemment pourquoi il ne semé­
la.t pas aux enchères.

—Tiens, mon gars, ca te ferait plaisir d’aller au mateh ?
Et bien, le billet est pour toi. Et pour rien !

Et l’étudiant étonné et ravi prit le carton avec lesyeux
d’un homme qui vit quinze jours plus tôt un conte deNoël.LEE EE PSS SEE

@FLAMION DECOURAGE
A la mi­temps de Reims­Troyes

Georges Cœuriot rencontre Fla­
mion sous le tunnel :
— Alors Pierre ?Et le pauvre Pierre, qui vient

de se battre avec talentdonnant
de magnifiques balles à Devlae­mine, hausse les épaules d’un
air désabusé.
Oui ! Nous comprenons mieux

maintenant la répugnance de Fla­
mion à resigner pour Troyes cet­
te saison !
æ@ QUEL ENTAOUSIASME !
A la mi­temps, le directeur

sportif troyen et anc:enRémois,
Rasetti, affiche une mine rési­gnée.
Si seulement ça pouvait rester

comme ça !
Comme Je score est alorsde

deux à zéro pour Reims, cette
réflexion nous étonne et nous ne
le cachons pas.
— Que vou:ez­vous, nous avons

tellement peur de prendre «un
carton ».
M. Rasetti a donc

tisfait par sa défaite.dû être sa­
æ NE CONFONDONS PAS !….
Les Troyens, qui avaient enga­

gé tout récemment Hjalmarson,
malgré ses notoires accidents du
genou avaient dû le laisser aurepos le Danois s’était blesse
lors de son premier match, aNice.
Deux supporters  aubois
uaient cette fatalité :
— Oui, ct uès le premiermatch,

son genou a cedé !
— g#ardon, réplique l’autre ce

n’est pas le mauvais genou qui
a été blessé : c’est le bon !

evo­

@ : LES JEU.. ET LESRIS
L'histoire de Metz­Reims, telle

que nous la conte un supporter :
Bat de Metz :

Henri Germain sourit
Mais Herory
But de Kkeims :

Le général Loth rit
L'am,ral Trochery
Albert Batteux rit
Glovacki rit
Germain Henri
Heriory parle de hara kiri
Mas tous devant un pot rient

æ@ POURMEUBLER
LETERRAIN...

On said que T’entraîneur de
Metz, Jacques Favre a décidé
d'entrée un repli défensif qui
fut tellement accentué que l’on
vit l’avant­centre Acosta à un
moment dans les six mètres lor­
rains. C’est cet instant q’un « ti­ti »n local choisit pour hurler« Heriory, avant­centre ! ».
Le président messin ne

s'empêcher de sourire.put

@ LE MATCH QUILGAGNER...
Avant Reims ­ Voros Lobogo,

Henri Germain demanda à ses
joueurs de faire le maximum, de
jeter toutes leurs forces dans la
balance pour l’emporter,
« C’est ce mateh­là que je vou­

drais qu'on gagne. Pour moi, c’est
le plus important de tous ! »
Le surlendemain, après la viec­

toire, et avant de se rendre à
Lyon, le Président Rémois décla­
raît « Ce match­là, il ne faudrait
pas le perdre. »

FAUT

@ LE BIFTECK DEL'ENTHOUSIASME
L’enthousiasme se manifeste

comme on peut. Les uns l'ont
bruyant, les autres remuant. Une
nouvelle forme vient de nous être
révélée avec Reims­Voros : antro­
pophage (du grec antrôpos homme
et phagein,manger).
En effet, sous le coup de l’inten­

se émotion qui l’étreignit lors du

but réussi par Re:ms, M.Thibaut,
supporter rémois fort honorable­
ment connu se précipita sur son
voisin, M, Petit, Président de no.
tre section parisienne et lemordità la joue. Par bonheur, la dent ne
pénétra pas dans les chairs.
Les voisins de M. Thibaut semé­feront à l'avenir.

@ ONS'EXPLIQUE
COMME ONPEUT

La fin de Reims­Voros Lobogo aété assez sévèrement menée sur
le terrain et certaines scènes n’ont
pu être connues par les specta­
teurs. En voici une, authentique
et bien typique : accrochage entre
deux adversaires. Le hongrois ex­
prime sa colère dans une diatribe
d’où le Rémois ne sa sit que le
mot « Boudapest », « Boudapest »
et comprenant que sont­là despro­
messes d’une revanche que l’autre
prédit victorieuse, il lui faitmine
de jouer du violon sans doute pour
lui représenter que les tziganes en
connaissent un bout dans la musi­
que !

EN ROUGE ET BLANC

(O0 reor
@DEVINETTE
Ce monsieur est un grand sup­porter du Stade. Il est membre duComté amateur du Stade et c’estaussi notre ami. Et il nemanquepas une occasion d’encourager sesjoueurs, TI le fit avec tant decha­leur au Pare qu’il en cassa ses lu­nettes !
Vous ne voyez pas qui c’est ?Moi si, voyons, c’est un. opticien.
@ BONNE MOYENNE !
A Lyon, nous avons perdu parun petit but, notre ligne d’avantsayant manqué de poids pour s’im.poser, Pourtant, nous aurions pualigner une triplette susceptibled’enfoncer toutes les défenses fus­sent­elles — internationales avecHenri Germain 104 kgs, LéonBurette 105 kgs, et MarcelLeblanc110kgs.
+ COMMENT ILs JotENT...AUXCARTES.
Au cours des derniers déplace­ments organisés par notre grou­pement, nous avons eu le loisird'apprécier les talents de nosjoueurs aux certes. Jonquet a despasses et feintes qui rappellent sonjeu sur le terrain. Le plus chanceux est Kopa, l’éternel perdantCicci, le malchanceux Bliard, leplus régulier Penverne.
© PIF..,7 PAF !
Le tennis­ballon battait sonplein cette semaine de Noël auParc Pommery. L'équipe Jonquetet Siatka gagna le tournoi qu’ellemena dans un rythme trépidant.« Pas étonnant, dit LouisTan­guy, les deux Robert, c'est unevrai équipe de « bi­Bob » tn.AieMadame HélèneANTONIO,Ë
uxiliaire médicale, agréée deZla Sécurité Sociale, se recom­==mande à vous pour tous soins,==piqûres, ventouses, == rendez­vous,4, == Boulard, à Reims. =

@ JONQUET FAITMOUCHE
Deux troyens, tout heureux deleur victoire sur Nimes, Flamionet Thuasne rencontraient desjoueurs rémois un peu déçus deleur défaite Lyon, chez un ami

commun, à la chasse,
Jonquet devait se révéler un fa­meux chasseur, réussissant à tuerun chevreuil et en découvrir unautre, qu’un invité avait touché.

®© UN « SABOT »REMOIS
SAUVE L'HONNEUR POUR
LANOEL.

Lorsque Piantoni, à Bruxelles,voulut prendre ses chaussures de
football, il s'’aperçut que le sacquiles contenait. avait filé jusqu’à
Amsterdam. Et il fut tout heureux
d'emprunter celles de… Hidalgo,
qui lui déclara : « Tu sais, la gau­che n’a encore jamais marqué debut ».
L'histoire du match vous ap­prendra donc comment c'est en

définitive une chaussure deReimsqui a sauvé l’honneur pour la
France à Bruxelles.
æ C'EST LE PERE NOELQUI

NOUS A ASSASSINES !
Après Belgique­France, lemoraln'allait pas fort coté français.

Comme on demandait àBatteux
ses impressions, celui­ci répondit.
C'est le 25 décembre 53 que la

France a perdu contre la Belgi­
que à Paris, Et aujourd’hui, nous
perdons devant la Belgique ; c’est
encore le 25 décembre. Je consta­
te que le Père Noël ne nous fait .
pas de cadeaux !

par­A: DURAND |
Monsieur Paul Nicolas a ob­

tenu d’excellents résultats avec
l'équipe de France et nous l'en
félicitions très sincèrement.
Mais il met notre effectif à
sérieuse contribution à chaque
Occasion. Le match deBruxel­
les joint aux fatigues deBuda­
pest pèsera _ tre lourd sur
Notre stan ln, hu mois de jan­vier.
(Cet article avait été écrit

avant le départ d'A. Durand à
Bruxelles et Budapest).[oi]
Au sujet de ces sélections,

pour être totalement juste, il
me faut révéler un point géné­
ralement ignoré Henri Ger­
main avait formulé le souhait
qu& l’on retienne peu de
joueurs en A, pas du tout enB.
Ceci vous explique qu’il n’y

en ait pas eu un seul enB.,
sans vous expliquer qu’il y en
avait eu cinq enA.[JON]
Du 8 décembre au ler janvier,

des joueurs du Stade auront
disputé 9 matches, soit environ
1 match tous les 3 jours dans
le triangle Séville­Bruxeiles Bu­
dapest, parcourant 12,000Kil0­
Séville, il aurait dû payer
dédit de 12 millions. Il
comptait du déplacement un bé­
néfice de 2 millions. Le forfait
aurait done valu une différence
de caisse de 14 millions ! I]ya des décisions qui demandent
une sérieuse réflexion ![ON

difricultés fnancières demeu­
rent, Un homme que nous con­
naissons bien n’a pas étémé­
content de cette solution : l’en­
traineur Camille CotinLIOKS
Piantoni, dont nousvenons

de parler. a feté ses 24 ans le
jour de Belgiqu=­France àBru­xelles.Get
Dakoski, âgé de 12 ans, jouait

comme minime à Audun­le­Thi­
che où opérait un certain gar­
dien du nom de Da Rui. C’est
par admiration pour lui que
Stéphane Dakoski devint gar­
dien de but.(JON
Reims­Nimes aurait bien pu se
jouer demain lundi ! Mais les
gardois n’ont pas accepté ce
report de date demandé par le
Stade deReims.Hor]
PRONOSTIC?

dans la tradition
champagne et les
dans les larmes.

Tout restera
Reims aucrocodiles

Pete—



Ce club a été créé en 1937, à
la suite de la dissolution duSpor­
ting Club deNîmes.
A l’avènemens du professionna­

lisme, le S.C. de Nimes s’engage
dans la compétition et opère en di­
vision nationale jusqu’en 1935, puis
Ce club descend en secondedivi­
sion, Il y restera de nombreusesannées.
Pour la saison 1949­1950, Nîmes­

Olympique se renforce sérieus:­
ment pour essayer de reprendre
place en division nationale. Ce
club, enraîné par PierrePibarot.
réalise alors une saison étourdis
sante et se classe premier devant
Le Havre. Il obtient en champion­
nat 25 victoires, 7 matches nulset subit seulement deux défaites.
Nimes Olympique détenait le re­
cord parmi tous les clubs fran­
çais avec 28 matches officiels con­
sécutifs sans avoir été battu.Mais
Sedan vient de lui ravir au cours
de la saison dernière.Ses

joueurs |:
DAKOSKIStéphane,but, 34 ans, 1m.ternational A.l'équipe.
FORNETTI Albert, arrière, 531 m, 80, 80 kg, commence à Ni­
mes sa & saisdn,

CAMPOAndré,
1m. 76, 72 kg.

LAFONTMaurice,; M; 82, 78 kg,
CheminotsNimois

GOLINSKI Stanis, arrière ventral31 ans, 1 m. 77, 77 kg , a joné à
Lens {; à Nîmes depuis plusieurannées,

BARLAGUET Pierre, demi, % ans
1m. 66, 65 ke, formé à l'US. àBoucairan.

==== HOLLEEOIHENIIIE
gardien de

82, 82 kg.capitaine

HEEOCHEROONEOLONLEROOECHNCEODOOEIERRTENEETEAI

Le

arrière, 31 ans,
demi,
formé au CSans=

RAHIS Bernard, ailier, 22 ans1 an. 74, 80 kg, jouait auF.CBlida, fut sélectionné d’Alger àl'âge de 15 ans.
KOMINEK Fritz, inter, 2 ans1m. 66, @& kg., ancien jonén
d’Austria de Vienne,nal autrichieninternatis

LIRON René, avant­centre, M® ans,1 m. 74, 72 kEe., se classe 5° buteur de la saisonM­55
_SCHWAGER André, ailier, 28 ans

1 m. 71, 66 ke,, international BCCONTRCETETEREOLOOECEORORRECORECECRONERECEROESEEENOOCETCOOEOVENEOOOCEOEOENVENE
ZAKESBI Hassa, inter, 21 ans,= 1m 73, 62 kg., vient àRabat.
ZABDESSELEM, Nouvelle recrueNi= mMoise, Vient de Bordeaux,ES

R EIMS
12, rue duGénéral­Sarrail
Téléphone : 29­55 &29­56

ASSURANCES CONTRE TOUSRISQUES

Nimes Olympique a fait “Aussi
une brillante carrière en Coupe de
France en 1949­1950. Il est parvenu
en demi­finale et s’est fait élimi­
ner de l'épreuve par le Racing
Club deParis,*==
Pour son retour en PremièreDi­

vision, Nimes réussit une brillante
performance au cours de la saison
1950­1951 et obtient une 5 place
parfaitement méritée.
Ce club réussit également uneex­

cellente saison en 1951­1952, et se
classe 6°, puis il se classe 5’ en
1952­1953, 9 en 1953­1954 et 11° en1954­1955
L'entraînement de l’équipe est

confié à Firoud Kader, ex­interna­
tional, qui a remplacé Pierre Piba­
rot, promu entraineur national.

DAKOSKI|
. Le‘’le gardien de choc

Fait penser à Wallace Berry, le
cow­boy légendaire de l’époque
héroïque du cinéma.
Et à Yves Montand, à qui il res­

Le prototype du gardien de choc.

semble curieusement pour peu qu'il
fasse la lippe et regarde au cielréveusement,
C'est un personnage. Dans le

sens où l’entend la langue anglai­.
Le souverain des dix­huitmètres.
Son atout majeur ? Sa présence

justement. II couvre le jeu. |! de­vine, I! calcule. II économise ses
réflexes, au reste excellents, On
vient à lui. C’est pourquoi le foot­
ball étant ce qu'il est, je le co nsi­
dère comme un des tout premiers
gardiens français. Un prototype.
Il est depuis deux saisonsmeil.leur que jamais et il n’a jamaisjoué si bien que contre Reims, no­

tamment à Nimes, la saison der­nière

Vous saurez tout, tout, tout.
NOSASSIDUS

Champ*Coupe
JONQUET .. .. .. 18
PENVERNE . :…. 48
GLOVACOHT 2,60 ou:AT
3L'ARD À LASE
EEBLOND :; 015M
TEMPLIN .. ,, .. 17
OMNE + +. tu 16
GINAUDO :: eu M8
GOPA 25,700) 540 ea
GATGOE­ 154 ecoman are Se+ 4D
SINIBALDI:U.. 0108
HIDALGO + si 05 y
STATE A 25 50 101506 6
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TEMPLIN .. UE certes 2
Adversaire contre son camp 2
BUTTEURS deNIMES
ARRNIL 2 25 20Mar, ee5
SCHWAGER ..
ANDRADA ..
FORNETTI ..
TIRON :: 2ùLE es anSI US
ABDESSELEM .. .. +. 32 ve—
Butteurs NATIONAUX
1. CISOWSKI (Racing) .. .. .. 16
. ANDERSSON (Marseille) .. 15
TILLON (Sedan) .. .…. «. .. 13
FOIX (St­Etienne) .. .. …..11
VILARKI (Nice) = 2e 541
KELLER (Nancy) .. .. .…. .. 11
AKESBI (Nimes) .. .…. .…. .. 11
BLIARD (Reims) .. .. .. .. 10
. PIANTONI (Nancy) .. .. .. 10
. WISNIESKI (Lens) .. .. .. 10
CONTI (Monaco) .. .. .. .. 10
. MEKXLOUFI (St­Etienne) .. 9
. MILAZZO (Nice) .…+. .… 9

12. SCHULTZ (Lyon) .. .…. .. .. 9
2. STOJASPAL (Strasbourg) 9
. BESSONNART (Bordeaux) 8
. NUREMBERG (Nice) .. .…. 8
SKIBA (Strasbourg) 8

=ter
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CHALONS
6, rue duTéléphoneFour7­63

REIMS­MARSEILLE 6.594
REIMS­NICE .. 6.804
REIMS­MONACO 7.015
REIMS­SOCHAUX 7.446
REIMS­BORDEAUX 6.504
REIMS­R.C. PARIS ..10.143
REIMS­LYON 10.070
REIMS­LENS .. .. …13.349
REIMS­TROYES … …—7.338

NOTREGOAL­AVERAGE
Chez nous .. .…. 18 8 2,25A l’extérieur .. 15 12 1,25
Au taan 2. 20 1,65

EN UN COUPD'ŒIL
CeDimancheLeClassement

LE PUBLIC A REIMS ET AL'EXTERIEUR
St­ETIENNE­ REIMS 10.556
SEDAN_REIMS .. 16.075
LILLE­REIMS 17.789
TOULOUSE­REIMS 13.053
NIMES­REIMS .. 13.770
NANCY_REIMS .. 16.894
STRABOURG ­ REIMS20.215METZ­REIMS 7.343
LYON­REIMS .. .. ….30.174
GOAL­AV. DENIMES

Chez NM... 22 UT 13 1,30A l'extérieur .. 10 23 0,43
Aù­ 1005.10 sas AT 36 0,75

Ils joueront leils jouent otaux | 15 Janvier
1. Net 1e ve 0 à Toulouse Sochaux
2. REIMS …… 23! Nimes àBordeaux
8: Tétts Le 10 Ne à MB Bordeaux àMetz4 BC Pts + 21 | Metz àTroyes
5. Marseille 21 àMonaco St­Etienne
6.Lyon 21 Strasbourg àLille
7. Monaco…. 20 Marseille àNimes
8. St­Etienne …. 20 Liile àMarseille
9. Sedan .. .. . 20 à Sochaux Naney
10. Sochaux .. .. .…. 17 Sedan | àNice
11. Toülouse 2... 17 Nice | à Strasbourg
12. Nancy… 17 Troyes | à Sedan
13. Strasbourg .. … 15 à Lyon Toulouse
14; Bordeaux °°. 15 à Lens Reims
15. Mots. 2 18 àParis Lens
16. Nimes .. … … 12! à REIMS | Monaco
17. Lille .. +. :. —… 12| à St­Etienne Lyon
1a royes +. 11 àNancy | R. C.Paris

EPERNAY
21, rue des JancelinsTéléphone 6­€5

FOLICES AUTOMCEILES normales ou
Agence générale pour la Marne de ““ LA FONCIÈRE TRANSPORTS ”’

Assurances ANDRÉ LAMBERT
P­­A­R;kn8
87, rue Saint Lazare
Télé.: Trinité 24­00 &24.01«à

BANQUE NATIONALE
POURLE COMMERCE

ETL'INDUSTRIEREIMS
15, COURS LANGLET ­ Tél. 46­92*
TOUTES OPÉRATIONS
DE BANQUE ETBOURSE

AYEZ
UN COMPTE EN BANQUE

ALA
B.N.CI

CHARBONSSOCIETE
PHILIPPE ­ GOSSET

etCiess
RUE CHABAUD

Tél. 57­684,
REIMS*»
Gous les Spozlits
— sont Clients decorie
Chemisier ­ Chapetlier
27, Rue de Vesle ­ REIMS
La plus importante
spécialité de la région

l'soi

‘ ;
CONTINENTAL?
2, rue Buirette REIMSÉ‘ ; Ç
[DODGE |‘ A
MERCEDES
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FOURNISSEUR du STADE DEREIMS
et de toutes les Sociétés de
REIMS et de laREGION

PRIXSPECIAUX
auxSOCIETES
et leurs MEMBRES ZEHALRHEIHNIHHNTE

SARA A
$ Tous vos amis sont…
A 7, Boulevard duGénéral­Leclerc
%REIMS — Téléphone :22­71*
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:Lyon bat Reims
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7a .
LE DERNIERMATCH

DEREIMS
ALyon

par 2 à 1
But marqué parAlberto

contre son camp.
L'équipe : Sinibaldi, Zim­

ny, Jonquet, Giraudo, Pen­verne, Cicei, Tempiin,
Glovacki, Kopa, Leblond,Bliard,
Creme
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Résultats duFootball
Salle pourRéunions
PING­PONG —JEUXTÉLÉVISION
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11 << Rue de Talleyrand ** 12++
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TAILLEURS
­ Du Choix ­ Des Prix<<

VAISON
22, rue des E78000000000000

ÉLÉGHANCE =­CONFORT
Vous trouverez ces deux qualitésréunies
dans les vêtements que vousoffre

“Paris ­Londres
VETEMENTS ­ 22, Rue de Vesie ­REIMSaf TAILLEUR

BUR
2, rue ThéodoreLe plus grand choix de laRégion
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Fermation probable .….
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20, Rue deTalleyrandREIMS
Vous apporte le Chic deParis

pour les vêtements |
HOMMES ­ DAMES ­ FILLETTES |

(Membre desSupporters)
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Lorraine
HOTEL­RESTAURANT

FERRER etCie
7, Place d’Erlon —REIMS

Téléphone : 39­73
SALLE DE BILLARDS
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A Troyes : Troyes batNi­
mes par 5 à 2.
L’équipe : Dakoski, For­netti, Golinski Campo

Laffont, Bandera, Schwager,
Kominek, Abdesselem, Akes­
ki,Mehdi.pe
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|Les gars de Saint­Malo

ORS de Reims­Troyes (2­1) il y eut 43 pronostics exacts. Pour Metz­Reims (1­1) il yE. eut 39. Soit au total 82 numéros nouveaux pour l’attribution du scooter ILAM­
BRETTA. (Signalons à ce sujet qu’Yves Dujon tournera peut­être avec un nouveau

150 cc. aujourd’hui).
TOURISTE = POIDSLOURD

4ev
DALEXANDRE Le prochain concours est St­Malo­Reims, match de Coupe de France au sujetduquel“ ­ A à « " re R « * 9£ ” <t£NOUVELLE ADRESSE : nous précisons que nos pronostiqueurs ne doivent pas tenir compte de l’éventualité de la

AUTO­GARE prolongation, mais seulement donner le score à'la fin de la rencontre, que celle­ci durego
(Rapides de Champagne) ou 120minutes.
TRANSPORT ENCOMMUNCeci dit afin qu’il n’y ait point de surprises.

æææ que les prolongations puissent être tcessa°res !
Donnons quelques renseignements surSt­Malo.l'ouest,

12contre.L'équipe amateur du Stade Rennais est 3° à deuxpoints.
Ge, Poule R. 131. Lia Paul 196. Guien L 277. DoyenA70. Martin A. 132. MenuR, 17. Barbarin JF 98 e| COUPE LAMBRET TA 71. Martin A 133. Nicaise J.­C. 198. Dazv Y es eye À
72, Perez€ 134. Drahon A 5 Jauquaison F2 Auberger J

85, Place Drouet­d’Erlon | Voici la liste des numéros admis 73, Auberger 1 135 ado. V ; ut R — 20. GillesJREIMS T 56­95 au tirage du scooter LAMBRETTA: 74 Legras JP. à Péchart J 200. Vuibou 231, Perez Ca él. "20 , à l'exception des 40 premiers. = Pers RE 140 a Péchart J 52. GuillaumeH>. 76, Kiegel R 141, Benoit M , : ; podAN äSALLE POUR REUNIONS | 1. Buffery R. 37. DoyenA. 77. LepanY 142. Auberger 210 233, Gérara G
LOCATION POUR LE CATCH | 2 Comu F ts. PregelR 78. MenuR 143. Muls A 211 2H. VillenetRLA BOXE ET LES DEPLACE­Ü | 3 9. MoroyÀ 79. Chapotot C. 14, MenuR at mue 6, LeblancBEdrocdr. mage ; à Péchart J 40.Barbarin J,F so, MulsA 145. Cosse L 25, “o, Leblanc ÿ
MENTS € D ALLEZ­REIMS » T 41, Bession G 81. 146. CosseL 216 236. Jonot ERésultats Sportifs $ «2. BenoitM à  Péchart 147, Cour! A à Cosse L. 137, Jacquesson JOuvert toute la nuit à ‘Cosse L, 43. Villenet R, 100, 148. Court A lt. ri AC ,12 4, GalloisM 101, Vuillaume J. 149, CourtA Po) 238.Dussaussois

13, MélinM, «5. Cosse I 102 150, Court A À Court A René
14. Gouverne M 16. CosseL. à  SorletÀ 151. CourtA 226; a 239, Pilloud J,
15. Hunrt C 47. CosseL 107 152. Jonot E ‘3 p, 16. Magisson | 18.CosseL 108. Gérard C, 153, Perez CPOISSONNERIES DE | 17. Clauzel A 10.Cosse L 109. Vitte M 154, Péchart J : TIL'ESCAR T , 18. Muls A 9». Péchart 1 110. PerezC 155. Péchart 1 î î« » 19, Perez !t, 51, Péchart J. 111. Gallois M. 156, MügissonF.2, Muls A 52. l’échart J, 112. Lobry M. 157, Barberin Jë 21. Cosse1 53. Pilloud 7 113. LobryM 158 ­“et du. 22, Cosse 1. 54. Péchart I 114. Lobry M. à CourtÀ | : me
23. Cosse1 55. Péchart J, 115, LobryM 107 PatRocher do Concdie Couvreur A 56. Chaloine 1, 116. Martin A 168 Voici le classement actuel du
25, CourtA #7, Couturier A 117 à Cosse L. championnat METROPOLE­L.M T.;66 et 66 bis, Avenue de Laon %. Court A. 58, Leblane B. à Court A, 178 . Péunart Jaïies 63nts

Tél. 37­97, 56­91 | 27. GourtA fou 14e 179, 9. Cosse Lucien .…. …. .! !! æptsé | 28. Gauthirr A, 60. JonotE 122. DoyenA à  Péchart 1 à Court’ Aimé *"rosée té1 9, rue Condorcet, Tél. 5264 %. Péchart 1 Gi. Jonot Ft 123, Doyen A 188 ; Hritrir Part e 10E ur. m de9, Av. Jean­Jaurès, Tél, 56­93 30. Péchar J &æ. Jonot E 194 DoyenA 180. Lla Paul ; Fonot Emile ES EEE anti
104, rue Gambetta, Tél. 36­99 Péchart J #3, JonotE 125. Vuibert R 190. Carré E 6. Doyen Aimé :: !! !: !! *!6pts

BUREAUX : > Pééhart KO &: Court À 19. MEN M. ge» 40% Jodart 6..Somet André ..< …. …6DtA 43 = art . k [5 , Zi. M6 A #2. Jobar >5e, rue de Coulancy, Tét. 56­91 4%. Jonot E 66. CourtA 128. Pilloud À 193, Chaliae P FXc…. |
HUITRES CRUSTACES POISSONS s 15. Pilloud 7 67, Magisson Il 129, Barbarin JF 164. MeursG PE —_4; P FIN 36. Guillaume H 68 MenuR 130. Barbarin JF 195, Manil R
WU
“ALLEZ­REIMS" Coupe LAMBRETTA

Voici quel sera le résultat du match :
St­MALO REIMS :

(Fcrivez de préfsiéndb en lettres et à l’encre)PRENOM
C’est YvesDUJON
qui offre”le scooterLAMBRETTA
premierprixdelaCoupeNOMAdresse des Pronostiqueurs

Ce bulletin doit être POSTE avant le VENDREDI 6
ŒANVIER à minuit. I peut être DEPOSE dans une boite
dy concours, à l’Idol­Bar ou au kiosque de « l'Union » avant

DIMANCHE 8 JANVIER à 12heures,
Championnat MÉTROPOLE ­ L.M.T.

AURDEOTOVEOEOOEODOLEOODEOOEOREOEREOEEEEOOEOE EEE EEE RENE EET EIERETEOEEEOOEOEEOOERE RERO EOOEONEERONEHEN
“MOTO ­COMPTOIR“
5et 7, Avenue Jean­Jaurès
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SPÉCIALISTE
DUTISSU dde la RUE DEVESLE

CES SIX LA
ont déjà gagné!
Il a été procédé à chaque série

de concours à un tirage au sort
de trois noms parmi les vainqueurs
En voici les résultats :

POUR REIMS­TROYES
Chaliac Paul, 20 rue de l'Univer­

sité, Reims ;
Barbarin Jean­François, 186, rue

de Cernay, Reims ;
Dazy Yvon, Pure (Ardennes)

POURMETZ­REIMS
Auberger Jean, Montmirail. ;
Leblanc Brigitte, 3, rueAlbert­

Réville, Reims ;
Pilloud Jean,Reims.
Ces six concurrents ont gagné

une demi­bouteille de MARTINI,
qu’ils voudront bien retirer auBar
de l'Eclaireur, sur présentation de
leur carte d'identité dans la se­
maine qui suivra la parution deet non pas parce que nous envisageons |ce journal,
4%7 5 70 0 0 0 0 0 EE

Ce club joue en division d'honneur de Petit Courrier
Actuellement en tête de l’épreuve avec 7 victoires, 2 nuls, 2 perdus, 20 buts pour | Gérard (ou René) POULAIN,à

Moncornet. — Jean Mourot vous
‘épondra personnellement. « Allez­
Reims » vous fait remarquer cour­
toisement que tout le concours a
été revu et que votre pronostic
n'est pas parvenu, C’est un cas où
to.ite discussion est impossible. Par
contre, il est arrivé que despro­
nostiqueurs ont prétendu avoir |
bon résultat. En leur montrant
leur bulletins, ils ont dû se rendre
à l’évidence

LE CYCLOMOTEUR
METROPOLE

premier prix du Championnat

CYCLES ETMOTOS
8, Rue duGrand­Cerf
Jean MOUROT
CYCLES ETMOTOS

4, et 6, Rue des Elus

REIMS

qe



PROBLÈMES
du bout de l’AnHongrois
d'hieret…d’aujourd’hui
Ily des racesprédestinées.
Ces Magyars, lointains héritiersdes cavaliers ‘arouches, descen­dants ou contemporains de sa­breurs prestigieux, de pongistesémérites et qui pourraient bien

nous annoncer, s'ils s'en donnaientla peine, les concurrents en ten­nis des Australiens, ce ne sontpas des hommes comme les au­tres.
Ce qui les caractérise, c'est une

manière de tempérament bilieux etnerveux à la fo.s, une manière decruauté juvénile, viscérale, joyeu­se, d’un peuple encore près de sesorigines, innocence des muscles e:
malice d'esprit, concentration aus­si, ces regards, ces visages contra­
dictoires, lisses et soudain durcis,ces sourires et ces riches,
Un psychisme par.feulier, une

intensité nerveuse de bêtes de ra­ce, une acuité impitoyable dansle regard, une perception instinc­
tive de l'espace et des objets avecce rapport sans pare! d’un in­
flux nerveux à haute tension, d’u­ne musculature de haute qualité.
Car le footba!!l hongreis nedatepas d'hier ni de tout à l'heure !

Pour ne point parler de Sarosi,de Vincze, qui se sont pau pro­
duits en France. pour ne s'en te­
Mir qu'Eux Hongrois d'import” tion,
quêlle qualité ! et quelles ressem­
blances, qu'il s'agisse de gloiressur le déclin, de jeunes mousque­taires ou même d'anonymes mi­neurs.
On aurait pu former une équipe

avant­guerre dont l'attaque eù: été
»ay Er te duD de act‘LA SAUCISSE{;, avec nous !'ç Voici, d'après le « Dailyme.frald » de Londres la façondont
$ l'Amérique, qui veut populari­
#ser le football, entend s’y pren­dre pour améliorer les recettes.ga |. D sposer des marchands de
# saucisses, de frites et de bois­sons variées tout autour du ter­
grain ;
#6 2. Donner les programmes auA
ATu de les vendre ;# 3. Choisir une vedette du”#théâtre, du music­hall ou dug
gcinéma… et la faire tirer auf
#but avant lematch

0

"0

VU

0

0

+; 4. Convoquer un orchestres
ad'au moins 60 exécutants ; LA# 5. Faire embrasser les vain­$
4 queurs par une jolie fille. ‘# Peut­être penseront­ils aussi”
Gè… jouer au football ? ;
CARS AEVRAR SARA A A A AAA A"

UJLAKIet
‘équipe deFrance
Jem'intéresse fort à la politique de l'équipe de France et ce,d'autant

plus que j'admire beaucoup Josef Ujlaki. Je sais qu’on le contesté fortà Reims et à Paris, Mais il n'est au pouvoir d'aucune amitié de me faire
oublier l'admiration, Je ne suis pas un « avocat » d'Ujlaki, pour em­
ployer une expréssion de l'un de nos| 73
confrères nouveaux de la capitale. Je! désignent pour ce poste. Tout ce qui
suis encore moins un « adversaire » de/ Télève de l'homme échappe à la logi­
M. Paul Nicolas. Mais on ne me ferait| QU. J'aimerais fort voir jouer à la
pas pour autant renier Gabriel Ha­| Aroite de nos deux artistes un ailiernot. J'ai assez vu jouer Josef Ujlaki' constructeur, tel HiMt1 à la fin de sa
pour savoir qu'on ne peut faire plus CArrière, naviguant au plus juste, de­
haut ni plus brillamment que ce qu’il
m'a montré en vingt occasions, Quantà moi je ne l'aurais jamais sélectionné
dans l’équipe de France, surtout si
vite. Mais qu’il m'’à& fait battre le
cœur !
Ceci pour dire que nos fameux an­

géliques (encore que Kopa soit unpeu
lutin et par conséquent diabolique)
posent un fameux problème, si Ujlaki
justement, ne peut être leur parte­
naire, quand ses qualités natives le

Par RogerCHABAUD
insurpassible, disposant d'une ri­
chesse de talents, d'une carrure.
d’une puissance de tir à peu près
unique au monde. Oyezplutôt.Weiskopf (OM) ou  Kalocsai
(Lille), Sas (Red Star). Simonyi
(Lille) ou Lunacs (Sète), Kalmar
(Roubaix) et Kohut (Marseille). En­
core ne suis­je pas sûr que lemi­
neur d'Alès, Pybert, n'ait été àmê­
me de donner encore du temps à
ces terribles attaquants. Encorene
compté­je pas Koranyi et quelques
autres non négligeables. Et si l’on
passe derrière, un Berkessy, un
Bukovi, un Srabo, un Mesler, un
Mantuer font la preuve de l'excep­
tionnelle qualité du football hon­grois.
Et de même’ après guerre un

Nyers dans la ‘iliation deKohut,
un Ujliki dans celle de Sas, un
Nagy dans celle d’un Friedmann,
ont imposé chez nous les constan­
s du football hongrois, qui a un

versant Gengis Khan et unversant
Bigane mais qui a une signature
imndélébile, ne [Üût­ce que par la va­
riété et la qualité du tir, sabreurs,
tireurs, pongistes, nageurs de
grand style et aujourd’hui athlètes
de qualité mondiale, Tharos,Ta­bori.
Souleme.t, de nos jours, l’orga­

nisation cartésienne du jeu
qu'un Sébès 4 peut­être pensé dans
son contact profond avec ‘notre
Paris pourquoi pas — a donné, sur
ces qualités natives et dans le
cadre d’une polit que spertive de
prestige ce que l'on peut saluer
comme l'achèvement du football,
que Reims par ailleurs symbolise
sur le plan français.
C’est pourquoi je mêle avecémo­

tion le souvenir des grands foot­
balleurs hongrois de jadis qui fi­
rent battre mon cœur d'enfant.
ceux qui ont comblé mon esprit et
ceux, mes amis rémois, quim'ont
rendu plus que tous autres la fier­té sportive — d’être du pays deDescartes,

RogerCHABAUD.

| dt ­pôueLoi.
évènement récent ne pouvant êtreToute allusion à un

crochant l’arrière, capable de quelque
fixation maligne ou au contraire d’un
renversement profond, ou encore apteà une pénétration dans la surface, à
une récupération, à des fins de shoots,
des retombées, Hilt! ou par exemple
Christiansen. Mais c'est d'ailers fran­
çais qu’il s’agit ! Le problème est posé.
I] faudrait ben le résoudre un jour.
On mesure en tout cas que la quali­té même du tandem rémois pose un

problème qui à de la peine à trouver
sa solution dans le cadre même de
l'équipe de France, D’où lon <com­
prend sans peine qu’il créée doncquelque inquiétude (de temps en
temps) àReims.

considérée que comme pure coïncidence, il est cependantvenu
à «citron
dans le football.à l'intention deAllez­Reims » l’idée de créer un prix orange et unprix

nos amis les Journalistes spécialisésI nous est en effet apparu intéressant que
cette innocente et amusante pratique moderne ne fonctionnât
pas seulement avec une soupape,

gentiment d’ailleurs — s’amusent à jouerceux­là même qui— à sens unique, mais que
les jurys (avec un J comme Jules) se prêtent à leur tour à
l'innocente expérience et subissent le feu de la désignation par
un comité national dejournauxde supporters assisté de
joueurs (avec un J comme précédemment).
I s'agira dedésigner annuellement, en fin dessaison, le

journaliste le plus agréable dans ses rapports avec les clubs
et les joueurs et celui dont les rapports sont le plus. tendus.Naturellement,
servir à assouvir des rancunes personnelles etles appréciations ne devront en aucun cas

il est certain
qu’il ne devra pas être tenu rigueur à un journaliste qui aura
fait preuvede sévérité dans ses écrits lorsque le club ou le
joueur l’aura mérité. Mais le parti­pris meénera droit aucitron.

Les radio­reporters seront également sur la sellette.
toute la presse sera en cause.somme YÉcrite ou parlée, EnDe

sorte que nous aurons à attribuer un prix « Presse­Orange »
et un prix « Presse­Citron ».
Ce mauvais jeu demots

vous reste encore à
la désignation.

Voici notre plan : les clubs
à notre projet (dans lequel,
qu’un jeu sans malice) recevront la liste complète des

Ils auront a constituer un jury comportantlistes intéressés.
deux joueurs,deux supporters

(toujours avec un J) avalé, il
sivoir comment nous allons procéder à

de supporters qui s’associeront
nous le répétons, nous ne voyonsjourna­

et l'entraîneur, qui dans le
cadre de leur club, devront désigner l’orange et le citron.

Les résultats seront centralisés, additionnés et les prix
presse­orange et presse­citron seront attribués.Que les clubs
intéressés nous fassnt part de leurs suggestions ou accords.“presse­cilcon””

AUX MAGASINSMODERNES
HABILLEMENT: L'euz devise :

33 ­ 45, Rue deVesle
LE SPECIALISTE DE TOUTES LES SPÉCIALITÉS

ARTICLES DEPARIS
A QUALITÉ ÉGALE, TOUJOURS MEILLEURMARCHÉAMEUBLEMENT

REIMS
MÉNAGE

R.Boitel
Chemisier­Spécialiste
5, RueMax­Dormoy
REIMS — Tél. 33.66

René PCTITÉ
Opticien­Spécialiste

Diplômé de l’EcoleNationaled’Optique
12, r. du Cadran St­PierreREIMS

Téléphone : 43­12

TMONTRES”étanchesautomatiquesetPC hronographes

DEPOT3.8‘Magente
PARISX*
Tél Betzors38.97PRODUCTION DES

BISCOTTERIES PAQUOT
25. Bue du Jaro ­ ‘et. 3210 REIMS
$. A. Capitol: 120­000.000 Francs

Gâlé ­ Restaurant
HOTELSt­JEAN
Mme Veuve TORTA

34­36, rue ClovisREIMS
Téléphone 23­57



POUR LA PUBLICITE ;
” 6, RUE CADRAN S­PIERREb| REIMS — TELEPH. 28­554+ + eee“

TOUT POUR LA PHOTO
ETLECINE

aux Sludios d’'AztH.Mara
Spécialiste du beau portrait
62, avenue de Laon ­ Tél. 59­32
18$, avenue de Laon ­ Tél. 64­567, Cours Langlet ­ Tél. 48­54
REPORTAGE ADOMICILE

\ cinq minutes duStade
LELIDORESTAURANT

171, rue deVesleREIMS
LeRendez­vous
desEquipes

FACE PALAIS DEJUSTICE
CAFÉ du
LION DEBELFORT
Marcel CHAPPAT
37, Place d’Erlon

Téléphone 48­17
SALLES DERÉUNIONS
RÉSULTATS SPORTIFS

Chef de cuisine :
MarcelDUMAIGNE

64, Place d'Erlon ­REIMS
Téléphone55.79

SALLES PRIVEESPOIR REPAS DEGROUPE
L'entrée est pluspetite

que sa renommée

BAGATELLES
Il y avait devant le Parc des Princes, ce 14 décembre, pour

assister à Reims ­ Voros Lobogo, beaucoup de monde Et parmi
cette foule impatiente, de nombreuses personnes en quêted’unbon billet.

Or, il se trouva qu’un Rémois, dont l’ami avait fait faux
bond, se trouva posséder un ticket inutilisé pour une excel­lene place.

Dès quon l’apprit, la surenchère s’engagea d'elle­même
500, 800, 1.000, 1.500... 2.000 francs ! Or notre ymi ne se dé­cidait pas, Il venait d’apercevoir un jeune étudiant dont la
mise et l’attitude disaient éloquemment pourquoi il ne seméla.t pas aux enchères.

—Tiens, mon gars, ça te ferait plaisir d’aller au match ?Et bien, le billet est pour toi. Et pour rien !
Et l’étudiant étonné et ravi prit le carton avec lesveux

d’un homme qui vit quinze jours plus tôt un conte deNoël.­ EEE et1 EE EL ES
@ FLAMION DECOURAGE
A la mi­temps deReims­Troyes

Georges Cœuriot rencontre Fla­
mion sous le tunnel :
— Alors Pierre ?Et le pauvre Pierre, qui vient

de se battre avec talentdonnantde magnifiques balles à Devlae­mine, hausse les épaules d’un
air désabusé.
Oui ! Nous comprenons mieux

maintenant la répugnance de Fla­
mion à resigner pour Troyes cet­
te saison !
@ QUEL ENTAOUSIASME !
A la mi­temps, le directeur

sportif troyen et ancenRémois,
Rasefti, affiche une mine rési­gnée.
Si seulement

comme ça !
Comme Je score est alorsde

deux à zéro pour Reims, cette
réflexion nous étonne et nous ne
le cachons pas.
— Que vousez­vous, nous avons

ça pouvait rester

tellement peur de prendre « un
carton ».
M. Rasetti a donc dû être sa­

tisfait par sa défaite.
æ@ NE CONFONDONS PAS !…
Les Troyens, qui avaient enga­

gé tout récemment Hjalmarson,
malgré ses notoires accidents du
genou avaient dû le laisser aurepos le Danois s’était blesse
lors de son premier match, aNice.
Deux supporters aubois

quaient cette fatalité :
­ Oui, ct uès le premiermatch,

son genou a cédé !
fardon, réplique l’autre ce

n'est pas le mauvais genou qui
a été blessé : c’est le bon !

evo

@. LES JEU... ET LES RIS
L'histoire de Metz­Reims, telle

que nous la conte un supporter :
tbat de Metz :

Henri Germain sourit
MaisHeriory
But de Keims :

Le géneral Loth rit
L'amyral Trochery
Albert Batteux rit
Glovacki rit
Germain Henri
Heriory parle de hara kiri
Mas tous devant un pot rient

æ@ POURMEUBLER
LETERRAIN...

On said que Tl’entraîneur de
Metz, Jacques Favre a décidé
d'entrée un repli défensif quifut tellement accentué que l’on
vit l’avant­centre Acosta à un
moment dans les six mètres lor­
rains. C’est cet instant q'un « ti­ti » local choisit pour hurler« Heriory, avant­centre ! ».
Le président messin ne put

s'empêcher de sourire.

LE MATCH QU'IL FAUTGAGNER...
Avant Reims ­ Voros Lobogo,

Henri Germain demanda à ses
joueurs de faire le maximum, de
jeter toutes leurs forces dans la
balance pour l’emporter,
« C’est ce match­là que je vou­

drais qu'on gagne. Pour moi,c’est
le plus important de tous ! »
Le surlendemain, après la vie­

toire, et avant de se rendre à
Lyon, le Président Rémois décla­
raît « Ce mateh­là, il ne faudrait
pas le perdre. »

©

@ LE BIFTECK DEL’ENTHOUSIASME
L’enthousiasme se manifeste

comme on peut. Les uns l'ont
bruyant, les autres remuant. Une
nouvelle forme vient de nous être
révélée avec Reims­Voros : antro­
pophage (du grec antrôpos homme
et phagein,manger).
En effet, sous le coup de l’inten­

se émotion qui l’étreignit lors du

but réussi par Re:ms, M.Thibaut,
supporter rémois fort honorable.ment connu se précipita sur son
voisin, M, Petit, Président de no.
tre section parisienne et lemordità la joue. Par bonheur, la dent ne
pénétra pas dans les chairs.
Les voisins de M. Thibaut semé­feront à l'avenir.

@ ONS'EXPLIQUE
COMMEONPEUT

La fin de Reims­Voros Lobogo aété assez sévèrement menée sur
le terrain et certaines scènes n’ont
pu être connues par les specta­
teurs. En voici une, authentique
et bien typique : accrochage entre
deux adversaires, Le hongrois ex­
prime sa colère dans une diatribe
d’où le Rémois ne sa sit que le
mot « Boudapest », « Boudapest »
et comprenant que sont­là despro­
messes d'une revanche que l’autre
prédit victorieuse, il lui faitmine
de jouer du violon sans doute pour
lui représenter que les tziganesen
connaissent un bout dans lamusi­
que !
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@DEVINETTE
Ce monsieur est un grand sup­porter du Stade. Il est membre duComté amateur du Stade et c’estaussi notre ami. Et il nemanquepas une occasion d’encourager sesjoueurs, TI le fit avec tant dechaleur au Pare qu’il en Cassa ses lu­nettes !
Vous ne voyez pas qui c’est ?Moi si, voyons, c’est un. opticien,
@ BONNE MOYENNE !
A Lyon, nous avons perdu parun petit but, notre ligned'avantsayant manqué de poids pour s’im­poser. Pourtant, nous aurions pualigner une triplette susceptibled'enfoncer toutes les défenses fus­sent­ell internationales avecHenri Germain 104 kgs, LéonBu­rette 105 kgs, et Marcel Leblanc110kgs.
© COMMENT ILs JOtENT...AUXCARTES.
Au cours des derniers déplace­ments organisés par notregrou­pement, nous avons eu le loisird'apprécier les talents de nosjoueurs aux certes. Jonquet a despasses et feintes qui rappellent sonJeu sur le terrain. Le plus chan.ceux est Kopa, l'éternel perdantCieci, le malchanceux Bliard, leplus régulier Penverne.
@ PIF.., PAF !
Le tennis­ballon battait sonplein cette semaine de NoëlauParc Pommery. L'équipe Jonquetet Siatka gagna le tournoi qu’ellemena dans un rythme trépidant.« Pas étonnant, dit Louis Tan­guy, les deux Robert, c’est unevrai équipe de « bi­Bob »weAIOMadame HélèneANTONIO,E
uxiliaire médicale, agréée deZZla Sécurité Sociale, se recom­==mande à vous pour tous soins, Z=piqûres, ventouses, à domicileZ

rendez­vous, 4, rue=Boulard, à Reims.
Madame ANTONIO se dépla­Zce également la nuit.SOUTENANT

@ JONQUET FAITMOUCHE
Deux troyens, tout heureux deleur victoire sur Nimes, Flamionet Thuasne rencontraient desjoueurs rémois un peu déçus deleur défaite Lyon, chez un amicommun, à la chasse.
Jonquet devait se révéler un fa­meux chasseur, réussissant à tuerun chevreuil et en découvrirunautre, qu’un invité avait touché.
@ UN « SABOT »REMOIS

SAUVE L'HONNEUR POUR
LANOEL.

Lorsque Piantoni, à Bruxelles,
voulut prendre ses chaussures delootball, il s'aperçut que le sacquiles contenait. avait filé jusqu’à
Amsterdam. Et il fut tout heureux
d'emprunter celles de… Hidalgo,qui lui déclara : « Tu sais, la gau­che n’a encore jamais marqué debut ».
L'histoire du match vous ap­prendr, donc comment c’est en

définitive une chaussure deReimsqui a sauvé l’honneur pour la
France à Bruxelles.
@ C'EST LE PERE NOELQUI

NOUS A ASSASSINES !
Après Belgique­France, lemoral

n'allait pas fo­t coté français.
Comme on demandait à Batteuxses impressions, celui­ci répondit.
C'est le 25 décembre 53 que la

France à perdu contre laBelgi­
que à Paris, Et aujourd’hui, nous
perdons devant la Belgique ; c’est
encore le 25 décembre. Je consta­
te que le Père Noël ne nous fait .
pas de cadeaux !

par­A. DURAND |
Monsieur Paul Nicolas aob­

tenu d’excellents résultats avec
l'équipe de France et nous l'enfélicitions très sincèrement.
Mais il met notre effectif à
sérieuse contribution à chaque
occasion. Le match deBruxel­
les joint aux fatigues deBuda­
pest pèsera _ être lourd sur
nôtre stan kn “hu mois de jan­vier.
(Cet article avait été écrit

avant le départ d’A. Durand «
Bruxelles et Budapest).[Or]
Au sujet de ces sélections,

pour être totalement juste, il
me faut révéler un point géné­
ralement ignoré Henri Ger­
main avait formulé le souhait
qu& l’on retienne peu de
joueurs en A, pas du tout enB.
Ceci vous explique qu’iln’y

en ait pas eu un seul enB.,
sans vous expliquer qu’il y en
avait eu cinq enA.[OI]
Du 8 décembre au 1« janvier,

des joueurs du Stade auront
disputé 9 matches, soit environ
1 match tous les 3 jours dans
le triangie Séville­Bruxeiles Bu­
dapest, parcourant 12.000 Kilo­mètres.[OI]
Si Reims n’était pas allé à

Séville, il aurait dû payer un
dédit de 12 millions. Il es­
comptait du déplacement un bé­
nélice de 2 millions. Le forfait
aurait donc valu une différence
de caisse de 14 millions ! I yà des décisions qui demandent
une sérieuse réflexion ![OI]
Le F.C. Nancy a demandé à

la ville une subvention de deux
millions et à l’ofiice municipal
des sports un prêt de 3mil
lions. Piantoni n'a pas été cédéà l'Italie comme prévu et les
difricultés f.nancières demeu­
rent, Un homme que nous con­
naissons bien n’a pas été mé­
content de cette solution : l’en­
traîneur Camille CotinLJOrT
Piantoni, dont nous venons

de parler. a feté ses 24 ans le
jour de Belgiqu=­France àBru­xelles.(JOI]
Dakoski, âgé de 12 ans, jouait

comme minime à Audun­le­Thi­
che où opérait un certain gar­
dien du nom de Da Rui. C’estpar admiration pour lui que
Stéphane Dakoski devint gar­
dien de but.Loc]
Reims­Nimes aurait bien pu se
jouer demain lundi ! Mais les
gardois n’ont pas accepté ce
report de date demandé par le
Stade deReims.[JOIN]
PRONOSTIC?

dans la tradition
champagne et les
dans les larmes,

Tout restera
Reims aucrocodiles

EN ROUGE ET BLANC
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Très intéressé par le problème dela Télévision, « Allez­Reims » a

procédé à une petite enquête per­
sonnelle dont voici le schéma et
les résultats.
Parmi les participants au dépla­cement de Paris pour lematch

Reims­Voros Lobogo, un référen­dum a été organisé. Cent suppor­

Sur la“Télé
AUTHOTIIENEOEOEOROEEEEEEEEEERECNEIE

questions suivantes :1. Si ce mateh Reims­Voros étaittélévisé totalement en direct et quevous ayez la télévision, seriez­vousresté chez vous ce soir ?Il y eut 21 oui, 79non.2. Si le match Lyon­Reims (leprochain déplacement de cham­pionnat) était télévisé totalement

sa

ters ont du répondre par écrit aux en direct iriez­vous à Lyon le voir ?
Caméra au poing 5
Les hommes de la_ T. V. ont opéré , incognito !
Jean Quittarg a présenté

Reims­Lens à la télévision le
mardi suivant le matehau
cours de l’émission «Télé­Henri Germain détendu parParis à 13 h. 15. On y vit
le cours du match et on put
apprécier de façon étonnam­
ment claire toute la prépa­
ration et la réalisation du3°
but deBliard.
Aucune de ces grosses ca­

méras habiluelles n'avait étéaperçue pendant lematch.Mais plusieurs caméramen
que l’on confondit avecceux
des actualités opéraient, avec
des appareils leur permet…
tant d’isoler le champ de jeudes enceintes et de donner
avec netteté — de près oude

loin — le spectacle ae la pe­louse.
Lorsqu'il sut que lematchétait télévisé, M. Leleu, pré­

sident de la commission desFinances du Stade s’étonna :il n’avait pas été avisé de laretransmission, Mais celle­cin’élait pas en direct etnepouvait donc causer préjudi­ce à la recette.
Interrogé à ce sujet,M.Leleu nous a déclare que ceproblème n'avait pas échap­pé aux dirigeants stadistesqui l’avaient inscrit à l’un deleurs prochains ordres dujour,
Personneljement, la solu­

tion du match du samedi luiparait assez séduisante.ape*NIUIITv DU"
Nmois à peine nous sépare de notre « Nuit du Football » et son
organisation bat son plein. On ne lui demande que de s'inscrire

Il y eut cette fois 20 oui et 80non
Avec cette réserve que Lyon im­

pose un déplacement plus long que
Paris, on peut donc en tirer les
conclusions suivantes :
Parmi cent supporters habitués

du dépiacement, 79 disent préférer
suivre le match au stade lorsqu’il
s'agit d’une rencontre exception­
nelle comme Reims­Voros.
Parmi cent supporters habitués

VHCCLEOOOOOOOVEOCOOOOODEOACOEEOTEROOOOOOCEROKEROEOREEDOCEOOSEOEOOEOOOOOOOOOORRRDEOODOE OO OPODNOORCOROUOVEOACEUSOOOOÉCONCOOOOEOOOVECOOOEONOOOCOODOROOONCONEOCOVOOOOOEOSEOOOOCEOEOGTEOOOOOOONEOOOCOONEOOENOOOCOOOOCOOODREOOONEOONEMONEANOUTRèMEE

« Allez­Reims » mène l’enquête
EETO CE ITS

des déplacements, 80 disentpréfé­
rer suivre le match à la télévision
lorsqu'il s’agit d’un match de
championnat à l’extérieur au delà
de 200 kilomètres.
Nous procéderonsprochainement

à une enquête complémentaire sur
le thème suivant :
Si ce match de championnat dis­

puté à Reims était télédiffusé en
totalité et en direct scriez­vous ve­
nu le voir : 1° Par beau temps
2. par temps pluvieux et froid?

Images bzeuillées
En Italie, la T.V. et la Fédéra­

tion de « calcio » se sont misd’ac­
cord pour avancer au samedi une
des rencontres du championnat de
football et la retransmettre en di­
rect en totalité, en indemnisant les
clubs intéressés.UE
En fait, en pus durant l’an­

née écoulée, aucun match decham­
pionnat ou international n’a été té­
lévisé en direct en France. Seuls,
des extraits de matches ont été fil­
més et réhaussés « en différé»
pendant quelquesminutes.
C'est ainsi quon a pu voir

Reims en quelques occasions à Té­lé­Paris.
Suite aux « accrochages », laT.

V. a décidé que non seulement elle
ne télé­diffusera plus dematches,
mais qu’elle supprimera même les
résultats !
Permetton:­nous de remarquer

qu’elle fait assez peu de cas des
téléspectateurs qu’elle est chargée
dedistraire.
Ceux­ci exigent du sport en gé­

néral, du football en particulier.000 “0 “0FOOTIBAILIL7e 20ca
dans la lignée des ses précédentes avec le même succès. Pourtant, onpeutlui prédire d'ores et déjà un véritable triomphe car tout concourt à lui
assurer un éclat incomparable. Le retentissement qui accompagne le re­
nouveau du Stade qui v‘ent de se qualifier pour les demi­finales de la

Coupe d'Europe et la présence assurée de l'orchestre de CamilleSauvage­ sont les éléments majeurs d'une ambiance que l’on peut déjà imaginer.Le nom de Camille Sauvage se suffit à lui­même pour évoquer le
rythme et l’entrain qu’il crée, par sa musique, comme par sesattract'ons.

Rappelons — nous tenons à ce qu’on ne l’oublie pas — que la «Nuit
du Fcotball » est organisée au bénéfice des écoles de football duStaded xkeims, Elle aura leu le 29 Janvier, dans les SalonsDegermann.

Lors d’une récente émission, Ro­
bert Beauva's se voyait reprocher
de ne pas «aire place suffisante
au sport.
Le problème trouvera une solu­
tion, grâce au budget que laT.V.
consacrera au sport.
Il était de 30 millions pour 1955.I sera vraisemblablement doublé

pour 1956. Mais il sera encorebien
modeste. Rappelons qu’en Italie
(pour ne pas parler des Etats­Unis) 6
les seuls championnats dumonde
cyclistes ont coûté 11 millions à la
T.V., le championnat du monde de
boxe Loi­Ferrer. 9 millions de frs.

POURTOUS
LES PLUS FINESCHAUSSURESD'ATHLETISME
LÉGÉRETÉ |SOUPLESSEINCOMPARABLESen vo

LA PLUS FORMIDABLECHAUSSUREDEBASKET
TIGECUIRSOUPLESTABLE

REPONSES
A NOS JEUX

Voici les réponses aux questions
posées en page 2, sous le titre :« A qui sont­ils donc tous ces sur­
noms ?».
Pitche : TEMPLIN,.
Gaëtan : PENVERNE.
Grand­Père : JONQUET.
Battling :CICCI.
Le Bohémien : GIRAUDO
La Couënne : JONQUET
L'escargot :ZIMNY.
La Bouée :BLIARD.
La Cigogne : LEBLOND.
Le Cheval :SIATKA.
Et précisons pour terminer quesi des surnoms comme celui de

Cicci s'expliquent aisément, d’au­
tres comme celui de Bliard (souve­nir du sauvetage qu’il effectua),
imposent de connaître le fait qui
leur donna naissance, d’autres en­
fin sont des pièges. Ainsi, celui de
Zimny n'a aucun rapport avec sa
vitesse, mais avec la grande con­
ommation qu'il fait d’escargots ![
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SURPLUS AMÉRICAINS
“ AUX STOCKS ”REIMS8, Rue Condorcet, # 26­68
(Face les Rapides deChamp.)EFERNAY
5, rue Saint. Remy, Tél.725GHALONS­SUR­MARNE8, rueCroix­des­Teinturiers

TOUS VÊTEMENTSD'IMPORTATION
Homme, Dame,Enfant

Sport, Ville, Chasse, Pêche
MATÉRIEL DECAMPINGTENTES toutes dimensions
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le fait d’un hasard heureux.
Elle à traduit une supérioritéque les adversaires des championsde France sont les premiers à re­connaître.

La tactique qu'ils emploient pour« limiter les dégâts » lorsqu'ils ren­
contrent Reims, est déjà un aveu.
Mais je préfère encore cet hom­mage sincère que LuisCarniglia,entraîneur de Nice, rendait il yà quelques semaines à son princi­pal adversaire.
C’était à St­Etienne,

vembre dernier,
Nice était en tête, mais conser­vait encore une avance apprécia­ble sur Reims.
Nous devisions avant lematchdans le hall de l'hôtel qui abritaitles Niçois« Voyez­vous, me disait Carni­glia avec son accent chantant, jeNe Sas pas ce que nous feronstout­à­l’heure, Nice devait réus­

sir le match nul 2 à ? —mais nousn’avons aucune illusion à nous
faire. Tôt ou tard nous serons rat­
trapés puis dépassés par Reims.
Ne cherchez pas ailleurs le cham­pion de France. Son retard ne
compte pas. Reims a une classe
de plus que les autres concurrents.
Son équipe joue comme jevou­drais faire jouer N ce,Malheureu­sement il me manque deux élé­ments pour parvenir à mes fins.Jai compris que Reims était leplus fort) lorsque nous l'avons
battu, chez lui, au début du cham­
pionnat. Ce jour­là, il amanquéun petit rien à nos adversaires
pour qu’ils nous infligent un car­ton. Et c’est nous qui avons ga­gné ! C’est çà ie icoibail !….Maisil était déjà évident que l’on ne
pourrait plus arrêter lamachine
rémoise lorsqu’elle serait lancée.Et j'ai bien l’impression qu’elle
l’est !….».
Luis Carniglia avait été bon pro­

phète. Un mois plus tard,Reims
ravissait la première place à sonéquipe.

le 13 no­
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EN 1956,CEST
UISERA

VaAR MA
Depuis, Nice l’a reprise. Et ce

chassé­croisé promet d’être la gran­
Ze attraction du championnat. Le
« onze » n Ébis est en eïfet le dau
phin de Reims. Saint­Etienne et
Lyon et peut­être linconstant
Racing paraissant clore la liste
des outsiders possibles.
Vital Lerat, président deLens,

avait été tout aussi clairvoyant
queCarniglia.
Lorsque son équipe jpuait les

terreurs, il répétait inlassable­
ment : « On se trompe sur notre
compte. Nous ne sommes pas can­
didats au titre de champion de
France cette saison, Nos jeunes
joueurs manquent encore trop
d'expérience. Dans deux ou trois
ans, nous en reparlerons !»
Ft il ajoutait, bien avant le

mateh qui vit le 27 novembre une
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Fidèles à notre habitude,nous avons décidéd'allerconsulter une voyante ertra­
lucide pour savoir ce que
1956 réserverait au Stade ae
Reims, surtout en ce quiconcerne l’issue du cham­pionnat.
Au jour prévu de la visite,

nous avons reçu de notre
ami Dany Rebello l’étonnant
message ci­après qui rendait
notre mission sans effet. Onverra qu'il n’était plusbe­soin de devine, l’avenirpouravoir la réponse que nousattendons tous, Surtout lors­que l’on saura que celle­ci
nous est justement donnéepar…
Mais lisez donc plutôt.

sévère défaite de ses hommes enterre champenoise :
« Cette année, il y a Reims... et

quelques échelons plus bas, les
autres ! ».
Ce tribut d’admiration que l’on

offre chaque semaine à Reims, ne
doit pas cependant faire oublier
qu’il y à encore de longues semai­
nes semeées d'’embûches avant d’ar­
river au 20 mai, ultime dimanche
duchampionnat.

Si Reims jouait tous lès Matchesà venir sur sa valeur actuelle, il
n’y aurait sans doute pas de pro­blème,
Mais si l’on peut faire confianceà Albert Batteux pour conserver

tout son monde en excellente conditon physique jusqu’à la finde
l'épreuve, personne par contre nepeut protéger les « joueurs­mo­
teurs » de l’équipe d’un arrêt for­cé.
Qu'’adviendrait­il, par exemple,

si Jonquet, Kopa, Penverne, Bliard
ou Glovacki venaient à abandon­ner leur poste pour un temps plus
ou moins long *
Rassurez­vous, j'ai touché du
Mais si je suis d'accord avec

Carniglia lorsqu'il dit qu’il ne faut
pas chercher le futur champion
de France ailleurs qu’à Reims, j'ai­
merais bien, tout de même, avoir
cinq mois de plus !

75505000 00“ 0 M AP

CHAMPION DE FRANCE!
27,000 0 “0 0 0“ “0 “0 “0“00 0 0 00 0 AA

Après Belgique­France, les
Rémois avaient quitté Bruxel­
les déçus et un peu décontenan­
cés. Les critiques n'avaient pas
manqué et l'ambiance eût pu
être défavorable pour affron­ter l’équipe «  Voros­Lobo­
go ». Or c’est de l’idée de
l'équipe de France qu'Albert
Batteux tira fort astucieuse­
ment un élan nouveau pour re
gonfler ses troupes : «Montrez
qu'au complet,, vous êtes une
équipe vaillante et valeureuse
et rachetez aujourd'hui l’insuc­
cès de dimanche »
On sait comment lesRémois

se sont alors comportés. A leur
retour à Reims qui s’effectua
tandis que tombaient sur la*

ville les premiers flocons de
neige de l’année, chacun était
parfaitement souriant et prêt à
aborder les dures luttes duchampionnat.
Mais le Père Noël que les jeu­

nes rémois n’avaient pu voir
LE PÈRE |
était….à Budapest |

en voyage et qui leur avait joué
un si mauvais tour àBruxelles,
les avait rejoints à Budapest,la hotte chargée de souvenirs
Oh, pas le coup de cramponsde Hidegkuti, dont Penverne

70000

M

M

porte encore les traces sur la
joue, ni le nouveau pénalty de
Giraudo, mais pour tous une
belle et magnifique qualifica­
tion qui fait honneur au stade
et au football français
Mais le Père Noël. que les

joueurs avaient dû attendre au
rendez­vous de Budapest avait
décidément bousculé son pro­gramme.
A Reims trcis petites filles,

Catherine, Christine et Brigitte
l'avaient vainement attendu.
Elles ne le trouvèrent enfin—
quelle coincidence — que lorsque
leur papa, Albert Batteux re
vint enfin, ce vendredi par une
bourrasque de neige qui situaità merveille l’événement.
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